
Il était une foi
Un journal à lire, une page à la foi.

..

Bonjour chers lecteurs!!!

Le mois d’octobre est arrivé et l’automne aussi. Pen-
dant que la nature nous offre de magnifiques pay-
sages et couleurs, les jeux dans les feuilles, les 
promenades dans la forêt, la saison des récoltes et des 
labours sont au programme avec bien sûr l’école et sa 
routine qui est commencée depuis plus ou moins 
longtemps. Mais durant tout ce tourbillon d’activités, 
prenons-nous vraiment le temps d’écouter Dieu? 
C’est une saison magique qu’est l’automne et dans la 
joie nous pourrions bien sûr nous écrier comme le 
prophète Habaquc : « Et moi, je bondis de joie dans le Sei-
gneur, j’exulte en Dieu, mon Sauveur  !  » (Ha 3, 18) Pre-
nons-nous vraiment le temps de bénir le Seigneur 
pour les merveilles de sa création? Et prenons-nous 
vraiment le temps d’aider notre entourage qui a par-
fois besoin d’entraide ou de solidarité? Le monde en 
a tant besoin!  Dans cette édition, inspirée par l’en-
traide et les récoltes, l’équipe du journal vous présen-
tera divers sujets qui nourriront votre foi et vous 
donneront de nouvelles définitions sur l’entraide. 

La parole de Dieu de ce mois est en lien avec l’atti-
tude que nous sommes invités à prendre lorsque nous 
sommes des amis de Jésus. « Moi, je vous dis : Aimez vos 
ennemis, bénissez ceux qui vous maudissent, faites du bien à 

ceux qui vous haïssent, et priez 
pour ceux qui vous maltraitent 
et qui vous persécutent, afin que 
vous soyez fils de votre Père qui 
est dans les cieux; car il fait le-
ver son soleil sur les méchants 
et sur les bons, et il fait pleuvoir 
sur les justes et sur les injustes. » (Mt 5, 44-45)

Après notre numéro de présentation du mois de sep-
tembre, on vous présente différents textes sur plein 
de sujets intéressants. Plusieurs textes sur des saints et 
les traditions qui sont vécues à leurs anniversaires, des 
réflexions et des organismes sur l’entraide et toujours 
des prières, des dessins ou des poèmes préparés soi-
gneusement par des jeunes talentueux, sans oublier la 
suite de la bande dessinée! 

Êtes-vous prêts? Et c’est parti pour la 2ième édition du 
journal Il était une foi! Lisez-le bien, car il se lit… 
une page à la foi!

Bonne lecture!

Marie-Thérèse Brunet
12 ans, Sainte-Thècle

Éditorial

En couleurs!!!
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Fêtes liturgiques

Saint François conduit 
par l’Esprit Saint se 
convertit radicalement 
pour vivre en toute pau-
vreté par amour pour 
Jésus, en communion 
avec la Création de 
Dieu.

Cette fête liturgique est 
vécue en toute simplici-
té en paroisse mais c’est 

un grand événement vécu par les communautés dont 
Saint François est le Saint Patron telles que l’ordre 
des Franciscains, les Capucins et les Brebis de Jésus.

Elle sera soulignée sur le plan international, national, 
régional ou localement par ces fraternités mais tou-
jours unis dans la prière et dans la communion spiri-
tuelle.

Les Frères Capucins du Lac-Bouchette organisent 
une grande fête de 2 jours célébrée dans la joie pen-
dant laquelle ils invitent également les pèlerins et 
frères et soeurs en Jésus. Le 3 octobre ils célèbrent 

Saint François d’Assise
4 octobre 

L’être humain ne se tient pas 
seul devant Dieu. L’Église 
catholique croit et enseigne la 
présence d’un ange gardien 
auprès de chaque humain. 
L’Église catholique a choisi le 
2 octobre pour célébrer la fête 
des anges gardiens. Cet article 
présentera un bref  historique 

de la fête des anges gardiens dans l’Église, suivi de la 
mission de ceux-ci, en terminant avec un mot du 
Pape François.

En 1670, le Pape Clément X a institué la fête des 
anges gardiens le 2 octobre. Avant cela, cette fête était 
célébrée le même jour que la fête des archanges 
Michel, Gabriel et Raphaël, le 29 septembre. En 
choisissant une date différente pour fêter les anges 
gardiens, le Pape nous rappelait qu’ils ont un rôle bien 
précis et important dans la vie des êtres humains.

Chaque personne a un compagnon spirituel dans le 
monde invisible. Comme on le lit dans le numéro 336 
du Catéchisme de l’Église catholique, « Chaque fidèle a 
à ses côtés un ange comme protecteur et pasteur pour le conduire 
à la vie » (S. Basile) Dieu a donné aux anges gardiens la 
mission d’être présents auprès des humains et de les 
aider sur la route vers le Ciel. Ils les protègent et les 
guident vers Dieu. Lorsque les humains prient leur 
ange gardien, la prière s’adresse toujours à Dieu, mais 
ce sont les anges gardiens qui la lui portent. Les anges 
gardiens sont les représentants des humains devant 
Dieu. Il faut se rappeler de leur présence parce que 
les anges ne s’imposent pas aux humains. Ils 
attendent que nous leur parlions, que nous leur 
confions nos besoins et que nous leur demandions 
leur aide.

Comme le disait le Pape François dans son homélie 
du 2 octobre 2018, «  notre ange n’est pas seulement avec 
nous, il voit Dieu le Père. Il est en relation avec Lui. Il est le 
pont quotidien, de l’heure de notre lever à l’heure de notre 
coucher, qui nous accompagne et qui est en relation avec le Père 
et avec nous. Il est la porte quotidienne de la transcendance, de 
la rencontre avec le Père… parce qu’il regarde le Père, il 
connaît le chemin. N’oublions pas ces compagnons de route.  » 
On comprend bien que les anges gardiens nous sont 
une aide précieuse pour nous guider vers Dieu. Ils 
sont un cadeau immense que Dieu nous fait.

Marie-Michèle Houle
12 ans, Curran (Ontario)

Les saints anges gardiens
2 octobre
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notamment l’eucharistie suivi d’un temps de prières et 
de chants où ils revivent le moment de la mort de 
saint François qui est le passage vers la vie éternelle 
avec Dieu, une naissance en Dieu. Cela s’appelle le 
Transitus. C’est particulièrement beau car ce n’est pas 
une séparation mais c’est une communion. 

Ensuite, le 4 octobre est célébré avec une messe et un 
repas de fête. 

Les Sœurs de l’Agneau des Brebis de Jésus, de la mai-
son Emmanuel à Sainte-Pétronille, se joignent aux 
Sœurs Franciscaines et aux Frères Capucins de Qué-
bec. Ils commencent par faire une neuvaine qui dé-
bute neuf  jours avant le 4 octobre où ils y déposent 
notamment leurs intentions de prières. 

La veille au soir, ils prient ensemble le Transitus. Le 
jour même, ils font la liturgie des heures basée sur un 
livre de prières spécial qu’ils appellent le Sanctoral qui 
contient la liturgie ainsi que des extraits de la vie de 
saint François et ses psaumes préférés. Pour vivre la 
messe, ils soignent particulièrement les chants, la mu-
sique et choisissent des textes privilégiés. Souvent, ils 

décorent au moyen d’un vi-
suel composé de la statue de 
saint François et de fleurs 
rouges qui symbolisent le 
cœur brûlant de saint Fran-
çois pour Dieu. Là aussi, la 
fête se termine par un repas 
festif.

En France, dans la fraternité 
de Rognac, ils vivent aussi le 
Transitus le 3 octobre. Ils célébreront la fête liturgique, 
dans la Paix et la Joie lors de la messe en paroisse le 4 
octobre. Par contre le dimanche 6 octobre, les fran-
ciscains laïcs, les Sœurs Clarisses et les frères mineurs 
vont se joindre aux paroissiens de l’église de la Palud 
à Marseille pour une célébration eucharistique plus 
festive où ils choisiront des textes liturgique pour 
saint François. Ils chanteront le Cantique des Créa-
tures après la 1ère lecture et le Cantique de Frère Soleil 
après l’envoi, sur un air de valse et parfois ils se 
mettent à danser en farandole! Puis ils invitent toute 
l’assemblée à un pot de l’amitié et à un repas-partage 
qui sera suivi d’un échange sur un thème spécifique.

Depuis 2021, le Pape François organise la saison de la 
création qui se déroule du 1er septembre au 4 octobre, 
temps de prières et d’actions pour nous aider à re-
nouveler notre relation à Dieu et à la terre. Saint 
François aimait et célébrait la création de Dieu. Il est 
une inspiration pour nombreux chrétiens. Le 4 oc-
tobre 2024, le comité de la jeunesse œcuménique du 
Temps pour la Création organise un événement en 
ligne  pour célébrer et rassembler tous les chrétiens 
du monde entier.

Fêtons dans la joie saint François!

Camille Denaïs-Moya
11 ans, Alma

Pour plus d’informations, visitez

https://seasonofcreation.org/fr/
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Le troisième samedi d’octobre, chaque année, c’est la 
fête de Notre Dame des Écoles, déclarée patronne 
des écoles et de la jeunesse étudiante du Québec et 
du Canada en 1947.

À cette date, chaque année, Marguerite Bourbeau, 
présidente de l’Association  «  Notre-Dame des 
Écoles  », invite tous les membres des Rosaires Vi-
vants à une belle messe au monastère de la Croix 
Glorieuse, dans Charlevoix. Cette année, cela a lieu le 
samedi 19 octobre 2024.

Avant la messe, nous faisons une randonnée dans la 
forêt du monastère en récitant le chapelet. Ensuite, il 
y a la messe et après, un super repas partage.

L’an passé, j’y ai participé. Il y avait de toutes les gé-
nérations, mais, ce que j’ai le plus aimé, c’est qu’il y 
avait environ une quinzaine d’enfants avec lesquels 
j’ai fraternisé. 

J’ai beaucoup aimé ça, je vous conseille d’y aller.  

C’est un rendez-vous d’amour!

Pour plus d’information, contactez :
Marguerite Bourbeau

418-457-3880

Catherine Denaës-Moyat
9 ans, Alma

Notre Dame des Écoles
 19 OCTOBRE 

La devise :

Mater scientiae et amoris
Mère de la Science et de l’amour, résume tout l’écusson  : 
le Christ par Marie éclaire nos intelligences et em-
brase nos cœurs. N’est-ce pas là le but de l’éducation 
chrétienne?

L’écusson et la devise 
de Notre-Dame des Écoles

Composition héraldique

Écu en forme d’amande;

D’azur, bordé d’un azur plus foncé;

A un soleil d’argent posé en chef, dont les douze 
rayons du même touchent la bordure de l’écu;

Sous le soleil, une lampe d’or, en forme de calice 
large et surbaissé, d’où s’échappent sur le soleil, des 
flammes de gueules surmontées des lettres grecques 
symboles du Christ;

Le tout posé sur un M d’argent, dont les jambages 
s’incurvent en pointe comme la bordure;

Sous l’écu un listel d’azur, portant la devise d’argent : 

Mater scientiae et amoris
     Mgr Oliver Maurault, p.s.s., P.A.
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Signification symbolique

Le fond d’azur et de blanc 
rappellent les couleurs ma-
riales.

La flamme et les lettres 
grecques (rouges) symbo-
lisent le Christ, source 
unique de lumière et 
d’amour.

Le soleil (d’argent) figure la 
Vierge qui, éclairée de la lu-

mière du Christ, est, selon la parole de l’Écriture  plus 
belle que le soleil (Sagesse, VII, 29).

Les rayons (d’argent) symbolisent la lumière du Christ 
diffusée par Marie.

La lampe (d’or) est le symbole traditionnel de la science.

Le socle sur lequel repose la lampe est en forme 
de M (d’argent) pour symboliser Marie qui nous donne 
Jésus Lumière du monde.

Le champ (d’azur) figure les âmes avides de vérité et de 
charité.

Le contour (d’azur sombre) représente les âmes non en-
core éclairées qui attendent la lumière.

Cet écusson a un sens œcuménique par son symbo-
lisme  : Marie invite à la véritable Lumière, qui est le 
Christ, TOUTES les âmes qui veulent faire la volonté 
de Dieu.

Matthieu a choisi l’écusson de NDÉ car on s’entraide à 
réciter le Rosaire tous ensemble, en groupe. 

Ainsi le Rosaire Vivant est continuellement prié afin que 
Marie puisse déverser ses grâces. 

Et le Rosaire Vivant = afin que cette pluie de prières dé-
versée continuellement permette à Marie de semer ses 
grâces en abondance pour faire fructifier la paix et 
l’amour dans le monde entier!

Matthieu Denaïs-Moya
6 ans, Alma

Léonie Dupuis, 9 ans
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«  Alors Jésus prit les pains et, après avoir rendu 
grâce, il les distribua aux convives; il leur donna aussi 
du poisson, autant qu’ils en voulaient. » Jean 6,1-14

Une foule de cinq mille 
hommes suivait Jésus pour 
l’écouter.

Ils avaient faim.

Jésus leur dit de s'asseoir.

Un garçon avait cinq pains et 
deux poissons.

Jésus ensuite multiplia les pains et les poissons.

Nous voyons l’entraide dans ce texte quand le garçon 
donne les pains et les poissons, aussi quand Jésus 
multiplia les pains et les poissons pour tout ce 
monde.

Nous ne pouvons pas multiplier des pains comme 
Jésus l’a fait mais nous pouvons multiplier nos 
actions, par exemple: laver la vaisselle pour nos 
parents.

Isaac Rodrigue
11 ans, Saint-Odilon-de-Cranbourne (Beauce)

Les cinq pains et les deux poissons

Au refuge Tonga, à côté du 
parc zoologique de Saint-
Martin-la-plaine (Loire) les 
vétérinaires n’ont qu’un seul 
but  : donner aux animaux 
une retraite moins tourmen-
tée.

Situé près de Lyon, l’établis-
sement recueille des servals, 
des tigres, des lions, des 

singes et d’autres espèces sauvages ayant subi des 
maltraitances et des traumatismes, ou détenus jusque-
là illégalement.

Dernièrement, ce refuge a surtout recueilli des servals 
dont l’acquisition reste interdite sauf  pour les spécia-
listes qui ont l’espace et l’environnement pour eux.

Avec près de 350 animaux sauvés depuis sa création 
en 2008, l’établissement est devenu leur petit paradis 
sur terre après ces longs jours de maltraitance et j’es-
père que cela restera toujours ainsi.

Vive l’entraide!

Emmy Plourde
13 ans, Notre-Dame-des-Bois (Estrie)

Actualité Commentaire

Yanélie Houle, 8 ans
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Voici la plus merveilleuse anec-
dote. C'était un mois d'avril juste 
avant Pâques, la famille Bouchard 
était assise autour de la table, les 
personnages en question n'étaient 
pas tout sourire. Le père de sa 
voix grave et solennelle déclara 

« Mes chers enfants, nous allons devoir vendre la ferme. Moi et 
votre mère en avons discuté et…» Les enfants, catastro-
phés par la nouvelle, ne voulaient pas quitter leur 
terre et ils allèrent se coucher le 
cœur lourd. Le lendemain ma-
tin, un entrepreneur, sa fille et 
sa femme, des gens d'église, 
nous proposèrent un partena-
riat avec Moisson Beauce. Ce 
sera le début d'une nouvelle 
aventure…

Alors mes parents ont fait un partenariat avec Mois-
son Beauce, et ce projet est devenu Cultiver pour 
Partager, un organisme à but non lucratif. Cela 
consiste à produire et donner de grandes quantités de 
légumes frais et éthiques à Moisson Beauce, qui redis-
tribue nos légumes aux personnes dans le be-
soin.  Une grande partie de ces légumes est cultivée 
bénévolement. Beaucoup de jeunes de la Polyvalente 

Témoignage

Entraide dans les champs

Saint-Francois sont venus pendant ces cinq dernières 
années pour nous aider à faire les corvées de plantage 
et de récolte… Notre mission est de lutter contre 
l'insécurité alimentaire sur le territoire desservi par 
Moisson Beauce, par la culture et le glanage en 
champs, grâce à un environnement de travail béné-
vole et solidaire. Nous sommes en septembre et bien-
tôt les grosses récoltes vont commencer. Nous avons 
des patates, des carottes, des oignons et des choux. 
Nos légumes d'été sont des zucchinis, des 
concombres, des poivrons et des tomates.

En 2020, nous avions eu 37 bénévoles pour 505 
heures de bénévolat. En 2021, nous avions eu envi-
ron 100 bénévoles pour 2479 heures de bénévolat 
afin de récolter 29000 livres de légumes. En 2022 
nous avions eu 130 bénévoles pour 1287 heures de 
bénévolat afin de récolter 50 000 livres.

Bientôt, l’église de Saint-Alfred va être transformée 
en entrepôt pour conserver les légumes. Voilà une 
belle continuité entre l’église qui nous a nourri spiri-
tuellement, et qui va maintenant servir à nourrir des 
gens dans le besoin.

Voulez-vous nous aider, devenir bénévole ou faire un 
don ?

Allez visiter notre site: 

https://www.cultiverpourpartager.com/

Éléonore Bouchard
10 ans, Saint-Alfred
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Présentation

Le Petit illustré des saints du Canada 
s’adresse aux enfants de tous âges et aux 
jeunes adolescents qui cherchent un modèle 
de foi et de charité, surtout dans l’épreuve. Il 
cherche à présenter aux jeunes d’aujourd’hui 
les hommes et les femmes qui ont contribué 
à former leur pays en enseignant la foi à ses 
premiers habitants et en secourant les plus 
pauvres, et les autres saints, par après, qui 
ont bénéficié de ce travail et en ont retiré un 
exemple de confiance en la Providence.

Dans ce livre, chaque saint est présenté sur 
environ une page et demi, décrit d’une ma-
nière claire et simple, mais quand même assez pro-
fonde pour arriver à connaître et comprendre 
chacune des personnes qui font l’objet de ce recueil. 
Insistant sur les vertus des personnages, le texte est 
accompagné d’une citation et d’une image dessinée 
par Francis Back.

Les textes décrivent non seulement les saints, mais 
aussi les bienheureux et bon nombre de vénérables et 
de modèles de sainteté habituellement inconnus par 
les Québécois, mais qui ont vécu une vie de foi, au 
jour le jour.

Le dessinateur, Francis Back 
(1957—2017), avait un trait 
fin et précis, des couleurs 
sobres et savait reproduire 
toutes les émotions sur les 
visages. Il était un spécialiste 
des dessins à thématique 
historique (il a illustré des 
livres d’histoire et travaillé 
pour des musées). 

Ils ont semé pour la moisson
Le Petit illustré des saints du Canada

Sylvie Bessette et Francis Back

Mon avis

Les saints sont très importants dans l’histoire du Ca-
nada, aussi est-il pertinent, selon moi en tant qu’en-
fant canadienne catholique, d’en parler aux jeunes 
d’aujourd’hui. Ainsi pourront-ils baser leur vie sur 
l’obéissance à la volonté de Dieu et l’amour du pro-
chain, en comptant sur des amis du ciel pour les sou-

tenir dans leur vie de foi.

Le livre convient parfaitement aux 
personnes qui désirent s’instruire 
tout en priant, mais peut aussi être 
lu comme une histoire passion-
nante, la fondation du pays dans le-
quel nous vivons, et comment le 
christianisme a persisté au Québec 
jusqu’à nos jours.

Un bon livre à lire en se levant, un 
saint chaque matin, pour ensuite 
vivre la journée en s’inspirant de 
cette personne qui a su plaire à 

Dieu, ou le dimanche en famille afin de partager un 
moment sanctifiant. 

Constance Grogg
11 ans, Saint-Ursule

Livre

Abigaëlle Rodrigue
Bonjour! Je m’appelle 
Abigaëlle et j’ai 9 ans. 
J’habite à Saint-Odilon-
de-Cranbourne. J’ai un 
frère et une sœur qui par-
ticipent au journal. Moi, 
je veux participer à ce 
journal car il y a des 
jeunes de mon âge et aus-
si parce que je n'ai jamais 
participé à un journal!

Une stagiaire de +
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Vies de saints

Sainte Abigail est née dans le Comté de Clare, en 
Irlande. Enfant, sa famille était en conflit permanent. 
Lorsqu’elle grandit, cela l’a finalement forcée à aller 
vers les îles d'Arran situées au large de la côte ouest 
de l'Irlande. Alors qu’elle était là, un ange lui apparut, 
disant qu'elle était destinée à passer le reste de ses 
jours ailleurs. Il lui dit que lorsqu'elle trouvera le bon 
endroit, elle apercevra neuf  cerfs blancs en train de 
paître. Elle quitta donc l'île et parcourut les côtes du 
sud, trouvant finalement les neufs cerfs dans le 
Comté de Cork. Elle y passa le reste de sa vie et se 
consacra au service pastoral et au travail de charité. 
Elle a ensuite été rejointe par son frère et ensemble ils 
ont fondé un couvent, où Abigail est devenue Mère 
Supérieure. Là, elle passa une grande partie de son 
temps à soigner les malades et à aider les pauvres. 
Elle utilisait le miel des abeilles pour traiter les 
maladies et les blessures, et devint célèbre pour ses 
miracles constants. Elle était apicultrice et souvent, 
les abeilles venaient la voir sans lui faire de mal. 
Sainte Abigail est la sainte patronne des apiculteurs/
apicultrices et de la santé.

Abigaëlle Rodrigue
9 ans, Saint-Odilon-de-Cranbourne (Beauce)

Sainte Abigail

I decided to write about 
Blessed Pauline Jaricot be-
cause I wanted to know 
her more. Pauline was 
born on July 22nd, 1799 in 
Lyon, and was baptized 
the same day. She was the 
last of  seven kids. Her 
mom and older brother 
died when she was 17. 

On the day of  Christmas 1816, she made a chastity 
vow, but it was not in a religious community. She was 
a consecrated virgin all her life. 

In 1826, Pauline created the Living Rosary, a dif-
ferent way of  praying the rosary, where 15 people 
each agree to pray a decade of  the rosary every day 
for a month, so that, united, they will have prayed a 
whole rosary. 

She died on January 9th in 1862, at the age of  62, and 
was beatified on May 22, 2022. Pauline Jaricot is cele-
brated on January 9th, and she is the patron saint of  
missionary.

Madeleine Dupuis
11 ans, Clarence Creek (Ontario)

Blessed Pauline Jaricot
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Je vais vous parler d’une sainte 
qui a été très généreuse dans sa 
vie  : sainte Louise de Marillac. 
Elle a consacré sa vie aux pauvres 
et à Dieu.

Louise est née le 15 août 1591 à 
Paris. Maleureusement, elle n’a 
pas connu sa mère, car celle-ci  
est morte peu après sa naissance. Son père, nommé 
Louis, se remarie quelques mois plus tard mais cette 
nouvelle femme la délaisse complètement. Louis la 
confie à une bonne dame qui joue dans la vie de 
Louise le rôle de mère et lui apprend ce qui doit être 
appris à toutes les autres petites filles de son âge.

À 15 ans, une nouvelle épreuve pour Louise... Son 
père meurt. Finalement, c’est son oncle qui la prend 
en charge. Provenant d’une famille de la noblesse, son 
oncle espère la marier à un bon parti. Par contre, 
Louise ne veut pas vraiment se marier et pense plus à 
entrer en religion.

Au bout de sept ans, elle se marie quand même avec 
Antoine le Gras, un secrétaire très riche. Un an plus 
tard, une grande joie enveloppe ce jeune couple. C’est 
l’arrivé de leur fils Michel.  Louise et son mari élèvent 
eux-mêmes leur fils, contrairement à la coutume de 
laisser l’éducation à des villageois. Malheureusement, 
le 21 décembre 1625, le mari bien-aimé de Louise 
meurt. Ne pouvant se charger seule de l’éducation de 
son fils Michel, qui a 11 ans, Louise se trouve bien 
embarrassée...

C’est alors qu’elle fait la rencontre de Vincent de Paul 
qui est un prêtre qui a fondé une communauté reli-
gieuse, les servants des pauvres, et qui lui propose 
d’aider sa communauté en tant que femme de mai-
son. En échange, il lui promet de se charger de l’édu-
cation de Michel en le plaçant dans un bon collège. 
Louise accepte et entre dans la communauté.

Les années passent, et il y a de plus en plus de 
femmes qui veulent rejoindre Louise... C'est alors 
qu'elle et Vincent décident de fonder une commu-

nauté rattachée avec celle de Vincent, mais pour 
femmes  : les Filles de la Charité. Ces femmes ont 

pour devoir d’aider les pauvres 
en accueillant les enfants, en soi-
gnant les malades, en nourrissant 
les pauvres et en visitant les plus 
malheureux. 

C’est émouvant de voir ces 
dames de la haute noblesse 
s’abaisser jusqu’à laver les plan-
chers dégoutants ou les guenilles. 

Ces femmes ont parfois beaucoup de difficulté à faire 
des choses aussi rebutantes. Mais elles le font quand 
même. Et Dieu leur donne le courage et la force né-
cessaires pour continuer d’avancer.

Mais voici une nouvelle épreuve pour l’Europe... La 
guerre bat son plein dans tout le pays en ces années 
1630-1635. C’est la guerre de trente ans qui déchire 
toute l’Europe. Bien sûr, la guerre signifie plus de 
pauvres et plus d’orphelins donc plus de travail pour 
les Filles de la Charité. Louise, ouvre plusieurs orphe-
linats car le nombre d’orphelins et d’enfants aban-
donnés est de plus en plus grand. Aucun enfant ou 
malheureux n’est refusé à la porte des établissements. 
Leur façon de trouver des revenus? En demandant la 
charité et de l’entraide aux autres. Pauvres ou pas, les 
gens donnent tous quelque chose pour aider leur pro-
chain et les Filles de la Charité.

La vie de Louise touche à sa fin... Elle qui se donne 
tant pour son entourage, sa communauté, son pays et 
Dieu qu’elle sert et aime de tout son cœur, s’éteint le 
15 mars 1660. Son bon ami au cœur généreux, 
Vincent de Paul, meure le 27 septembre de la même 
année. Prenons exemple sur Louise qui a su être gé-
néreuse et s’est vouée à l’entraide avec les pauvres 
comme avec les riches de ce monde...

Prions pour avoir ce même cœur d'entraide et de gé-
nérosité...

Marie-Thérèse Brunet
12 ans, Sainte-Thècle

Sainte Louise de Marillac
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Vox-Pop

Aide mutuelle. Par 
exemple, un 

comité d'entraide. 
(D’après Robert, le 

dictionnaire!)

Pour toi, c’est quoi l’entraide?

Pour moi, l'entraide, 

c'est s'aider entre nous 

pour l'amour de Jésus! 

(Hannah, 13 ans)

Être gentils et aider 
les autres!

(Abigaëlle, 9 ans)

L’amour, le service, le partage et 
l’entraide, c’est l’amour de Dieu pour 

nous…La première lettre aux Hébreux, 
verset 13, le dit bien «Si je n’ai pas 
l’amour, je ne suis rien» (Guylaine)

Lorsqu’on s’aide les uns les autres. (Olivier, 7 ans)

Aider quelqu’un qui 
en a besoin. 

(Timothée, 10 ans)

Travailler et aider 
quelqu’un qui a besoin 

d’aide!
(Philippe-Étienne, 5 ans)

Aider le monde et les 
gens. (Lumena, 10 ans)

C’est comme ma fille qui 
vient m’aider à faire la 

vaisselle! (Charles)

Pour moi, l'entraide, c'est 
mettre en pratique 

l'Évangile, tout simplement! 
(Agathe)

L’entraide, c’est aider les 
gens à vivre joyeux! 
(Constance, 11 ans)

Lucie Dupuis, 8 ans
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Rose-Marie DeCorby, une mère 
de 6 enfants et une grand-mère 
attentionnée de plusieurs petits 
enfants, s’est déjà beaucoup im-
pliquée dans sa paroisse à Saint-
Alphonse, en Saskatchewan et 
en Beauce au Québec. Mainte-
nant, elle a pris sa retraite et vit 

avec son mari, à la campagne, à Saint-Zacharie.

HR: Merci d’avance d’avoir répondu à toutes mes 
questions. D’abord, que faisais-tu en paroisse ?

Rose-Marie: Quand j'habitais en Saskatchewan, 
j'avais entendu parler d'un organisme qui formait des 
jeunes adultes pour se promener dans la province et 
témoigner de leur foi et parler de la chasteté, com-
ment vivre dans une société qui ne veut plus parler de 
cela et comment être fiers de leur foi et de cette ver-
tu. Je les ai invités à venir en parler à l'école secon-
daire dans le village où j'habitais, Rocanville. Après 
leur conférence à l'école, j'ai parlé un peu avec eux. Il 
y en avait quelques-uns dans l'équipe qui m'ont parta-
gé leur expérience avec un 
autre groupe qui s'appelle Na-

tional Evangelical Team (NET), 
un groupe de jeunes adultes 
qui sont formés pour partager 
leur foi catholique dans les 
écoles et les paroisses à travers 
le Canada. J'ai demandé leurs 
coordonnées et plus tard, j'ai 
invité l’équipe NET pour venir 
remplir leur mission dans 
notre paroisse avec les jeunes 
ados. Ensuite, j'ai rencontré le 
prêtre de notre paroisse pour 

Entrevue
demander la permission de les inviter en Beauce. 
Quand il a eu la permission de notre évêque, j'ai 
contacté le NET pour demander comment faire pour 
avoir une équipe. Dans ce temps-là, il n'y avait ni cel-
lulaire ni ordinateur, donc vous pouvez imaginer que 
ce n'était pas aussi simple que maintenant ! Pour 
commencer, j'ai demandé des familles d'accueil pour 
les héberger et quand l'équipe est arrivée, je les ai ren-
contrés à l'église pour leur donner les informations 
nécessaires sur leurs familles d'accueil avec leurs co-
ordonnées. Les ados ont vraiment aimé cette activité 
avec le NET mais ma paroisse de Rocanville n'avait 
pas les moyens financiers pour les faire venir en 
Beauce dans les années suivantes. Alors, j'ai aidé les 
catéchistes à préparer des sacrements. Plus tard, la sa-
cristine avait besoin d'aide, alors elle m'a montré 
comment préparer l'autel pour les messes et les ser-
vices. Donc, j’ai travaillé en paroisse en Saskatchewan, 
ainsi qu’en Beauce.

HR: Wow, vous en avez fait beaucoup ! Quel genre 
d’activités pour les jeunes avez-vous organisé ?

Rose-Marie: Je l’ai un peu expliqué dans la première 
question, mais plus précisément, on a commencé par 
organiser des rencontres sur divers sujets pertinents 
pour les jeunes par rapport à la foi, l'Église, ses ensei-
gnements et aussi des actualités qui pourraient impli-
quer ou avoir une influence sur la foi. La prière était 

toujours importante dans ces 
rencontres. Suite à ça, les jeunes 
dans le groupe qui aimaient 
chanter ou jouer d'un instru-
ment, animaient des messes. 
Puis, on allait à des rallyes (La 
Monté Ados) que le diocèse or-
ganise chaque année pour les 
jeunes ainsi que le Festival Dina 
Bélanger (musique, arts et 
théâtre). Plus tard, il y en avait 
quelques-uns qui voulaient aller 
aux Journées Mondiales de la 
Jeunesse (JMJ), donc on a or-

Rose-Marie DeCorby



Octobre 2024 13 Il était une foi

ganisé des levées de fonds pour payer leur voyage. Il y 
avait aussi des fins de semaines au Versant-la-Noël 
(Pontbriand) organisées par l'abbé Robert Lebel ou le 
NET. Le NET avait organisé des retraites aussi à 
Sainte-Aurélie (Domaine Sportif  et ZEC à Saint-
Théophile). Mon rôle principal dans tout ça était d'ac-
cueillir le monde quand l'équipe arrivait dans notre 
paroisse, de trouver des familles d'accueil et de coor-
donner les équipes pour être bien reçues dans chaque 
famille d'accueil. J’ai accueilli beaucoup de monde 
chez moi aussi.

HR: C’est quand même impressionnant tout ce que 
vous avez fait ! Qu’avez-vous aimé le plus ? Ça va 
peut-être être compliqué de choisir !

Rose-Marie: Je crois que c’était de travailler et d’or-
ganiser des activités en paroisse avec l’équipe NET.

HR: Aimeriez-vous encore participer à de tels pro-
jets?

Rose-Marie: Non parce que je ne suis plus une ma-
man avec des ados! Maintenant je veux m'impliquer 
dans ma paroisse comme bénévole à l'accueil de la 
messe ou aider à la préparation des sacrements.

HR: D’accord. Et que faites-vous aujourd’hui, dans 
votre paroisse, à Saint-Zacharie ?

Rose-Marie: Pour l’instant, j’aimerais bien chanter 
dans la chorale ou bien aider à préparer des sacre-
ments. Mais, je ne suis pas encore certaine de ce que 
je pourrais faire, donc je fais l'accueil avec mon mari 
de temps en temps, à l’église, le dimanche.

HR: Merci à vous d’avoir bien répondu à ces ques-
tions !

Hannah Rodrigue
13 ans, Saint-Odilon-de-Cranbourne (Beauce)

 

Prière

Mon Dieu, je vous 
demande de bénir tous 
ceux qui font partie du 
journal catholique. Merci 
Saint-Esprit de les 
inspirer. Fais que le cœur 
des lecteurs soit touché, 
qu’ils se sentent bien et que leur famille soit 
remplie de cette joie.
Amen.

Lumena Plourde, 10 ans
Notre-Dame-des-Bois

Jean-Marie Brunet, 8 ans
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Parole de Dieu du mois :

Moi, je vous dis : Aimez vos 
ennemis, bénissez ceux qui vous 

maudissent, faites du bien à ceux qui 
vous haïssent, et priez pour ceux qui 

vous maltraitent et qui vous 
persécutent, afin que vous soyez fils de 
votre Père qui est dans les cieux; car 
il fait lever son soleil sur les méchants 
et sur les bons, et il fait pleuvoir sur 
les justes et sur les injustes. (Mt 5, 44-45)

D ieu, notre Père, 
merci de nous avoir 

donné Carlo,

modèle de vie pour les 
jeunes, et messager 
d’amour pour tous.

Merci d’avoir fait de lui un as de l’informatique et un 
amoureux de l’Eucharistie.

Montre-nous, à son exemple, à être des témoins de 
ton Amour et de ta Miséricorde comme des 
missionnaires en ce monde.

Apprends-nous l’entraide et la joie de rendre service 
dans les petites choses du quotidien. 

Avec notre douce mère Marie, donne-nous d’être des 
saints et des saintes comme Carlo est dans le ciel. 

Amen. 

Bienheureux Carlo Acutis, prie pour nous!

Le bienheureux Carlo Acutis a été 

choisi cette année comme saint patron 

pour notre journal. Pour en découvrir 

plus sur ce jeune de notre époque qui 

sera prochainement canonisé, visitez:

http://www.carloacutis.com/fr/association
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Lumena Plourde, 10 ans
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Chers lecteurs,

la Paix et la tendresse du 
Seigneur en nos cœurs! 

C’est avec grande joie que 
j’ai reçu et lu une page à la foi 
ce très beau et lumineux 
journal. Le thème de l’en-
traide rejoint mon cœur de 

Brebis de Jésus d’une manière particulière. Dans la 
Parole de Dieu, nous découvrons Jésus sous la figure 
du Pasteur qui prend soin de ses brebis, les protège et 
les conduit. Il veille sur chacune d’elle et sur le trou-
peau qui lui est confié. Cet amour et ce soin particu-
lier, Jésus nous appelle à les vivre nous aussi, à sa 
suite et à sa manière. Être attentif  à l’autre, à ses be-
soins, à ce qu’il vit, offrir mon aide, mon écoute et 
ma prière n’est-ce pas prendre soin les uns des autres 
et vivre l’entraide à la lumière de la Parole de Dieu? 
Chers journalistes et lecteurs d’Il était une foi, lais-
sez-moi vous chanter à l’oreille de votre cœur cette 
invitation jaillie du cœur du Bon Pasteur : sois dans la 
vie de tous les jours, rayons de tendresse et de paix! 
Bonne mission à nous tous!

Marilou, sœur de l’Agneau

Le mot de la fin

Il était une foi...
Un journal catho, par des jeunes, et pour les jeunes, 

à lire.... une page à la foi!
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Flavie  Grogg, 9 ans




